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La CROISADE du ROSAIRE 
79, rue Rémy DUMONCEL, 77 210  AVON 

 
Bulletin trimestriel N° 100               Avril, mai, juin 2011 

 
« Je suis Notre-Dame-du-Rosaire » 

 

 
 

O Marie conçue sans péché,  priez pour nous qui avons recours à vous ! 
___________________________________________________________ 

 
LE MOT DE L’AUMÔNIER 

 
Bien chers Croisés, 

 
L’œuvre de la Croisade du Rosaire a été fondée dans les années 1970 par le 

Révérend Père Reynaud, défunt, qui lui avait assigné l’objet suivant, inscrit dans ses 
statuts:  

«La Croisade du Rosaire a pour objet le développement culturel de ses membres 
par une meilleure connaissance de l’histoire du culte marial dans le monde. 

Cette association se propose d’organiser des groupes de prières et plus 
généralement de faire connaître, d’encourager, de propager, d’utiliser tous les moyens 
propres à développer en France et dans le monde la dévotion au Cœur Immaculé de 
Marie, telle qu’elle est reconnue et approuvée par l’Eglise Catholique Romaine. » 

Or, chacun d’entre vous sait bien que ce sont les Messages délivrés par Notre Dame 
à Lucie dos Santos, à Fatima, Pontevedra  et Tuy, entre le 13 mai 1917 et le 13 juin 1929, 
qui nous donnent les vrais moyens, voulus par le Ciel, d’ «établir dans le monde la 
dévotion au Cœur Immaculé de Marie» (paroles de Notre Dame les 13 juin et 13 juillet 
1917. Ces moyens sont au nombre de trois, et l’œuvre de la Croisade, se situant 
résolument dans l’esprit du Message de Fatima, a donc pour but premier et objet 
principal de faire connaître et de propager ces trois moyens: 

1) La récitation quotidienne du chapelet par chacun, ce que Notre Dame 
demande à chacune des six apparitions de Fatima, du 13 mai au 13 octobre 1917; 
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2) La pratique de la dévotion réparatrice des cinq premiers samedis du mois, qui 
consiste, durant 5 premiers samedis consécutifs, en réparation des 5 espèces d’offenses 
et de blasphèmes commis contre le Cœur Immaculé de Marie, à se confesser, à 
communier, à réciter un chapelet et à «tenir compagnie (à Notre Dame) durant 15 
minutes en méditant sur les 15 mystères du Rosaire» (1). Notre Dame promet aux 
âmes qui accompliront cette dévotion au moins une fois dans leur vie de «les assister à 
l’heure de la mort, avec toutes les grâces nécessaires pour le salut de leur âme»; 
3) Un acte de réparation et de consécration de la Russie au Cœur Immaculé de 
Marie, fait par le Pape qui devra ordonner à tous les évêques du monde 
catholique de s’unir à lui dans cet acte. (2) 
Ces trois moyens, s’ils sont mis en œuvre, doivent apporter au monde 3 immenses 
grâces, promises par Notre Dame dans la deuxième partie du «secret» du 13 juillet 
1917: 

1) La conversion de la Russie à la vraie Foi catholique; 
2) Un certain temps de paix dans le monde; 
3) Le salut éternel de beaucoup d’âmes. 

Or, il suffit d’ouvrir les yeux sur le monde actuel pour constater que ces trois 
grandes grâces sont totalement absentes aujourd’hui. Et si l’on juge l’arbre à ses fruits, 
selon le critère donné par Notre Seigneur (Mt, VII, 15-19 et XII, 33; Lc, VI, 43-44), cela 
signifie que les trois moyens donnés par la très Sainte Vierge n’ont pas été encouragés et 
propagés, auprès du troupeau des fidèles, par les autorités de l’Eglise qui n’ont rien fait, 
ou très peu, en ce sens (3). 

1) La conversion de la Russie ne s’accomplit pas du tout; au contraire, le peuple 
russe est en train de sombrer dans le désespoir le plus profond, et se réfugie 
dans…l’alcoolisme (près de 50% des hommes et 17% des femmes sont alcooliques 
en Russie). Ce sont les chiffres de la démographie russe qui éclairent le mieux ce 
phénomène: 

-  deux  avortements pour une naissance (en 1999: 2 300 000 avortements; 1 214 000 
naissances); 
- un déficit naturel de population de près d’un million de personnes par an (cas 
unique dans le monde!) , à cause d’une natalité très basse et d’une surmortalité très 
forte due en grande partie au vice de l’alcoolisme et à la très mauvaise santé de la 
population (chiffres de 1999: 2 144 000 décès, 1 214 000 naissances, soit un solde 
naturel négatif de – 930 000 ; ce sont presque les mêmes chiffres pour l’année 
2001). Ce sont là les chiffres d’un peuple désespéré, se considérant sans futur, sans 
avenir; de tels chiffres ne se rencontrent habituellement que chez des peuples en 
guerre. (4) 

2) Un certain temps de paix dans le monde: depuis la Seconde Guerre mondiale, 
prophétisée par Notre Dame à Fatima dans son secret du 13 juillet 1917 comme 
châtiment des crimes du monde, il n’y a jamais eu de paix globale sur la terre. A 
ceux qui penseraient que l’acte d’offrande du monde à Marie par Jean-Paul II le 25 
mars 1984 correspondait à la demande de Notre Dame de Fatima, voici ce que Sœur 
Lucie répond, sur la situation actuelle du monde, dans son dernier livre, paru en 
décembre 2000, qui n’est pas encore traduit en français: « (…) Ainsi la plus grande 
partie de l’humanité est victime de l’ignorance, cherche la félicité où elle ne peut la 
trouver, et sombre de plus en plus dans le malheur et dans la misère. Jetons un coup 
d’œil sur le monde! Que voyons-nous? Quel est le tableau qui se déroule sous nos 
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yeux? Guerres, haines, ambitions, rapts, vols, vengeances, fraudes, homicides, 
immoralités, etc. Et, en châtiment de tant de péchés: catastrophes, maladies, 
désastres, famine et toute espèce de douleur et de souffrance sous le poids desquels 
l’humanité gémit et pleure. Les hommes qui se jugent sages et puissants continuent 
à projeter plus de guerres, plus de morts, plus de misères et plus de malheurs…plus 
d’écoulement de sang, dans la mer duquel ils noient les peuples – ces peuples que, 
au contraire, ces hommes-là avaient l’obligation d’aider à vivre et à se sauver. Et 
tout cela, pour quel résultat? Pour entraîner et perdre l’humanité dans les flots de 
la haine, de l’ambition, de la vengeance, de l’immoralité…et se perdre eux-mêmes. 
Oui, parce qu’eux aussi ne tarderont pas à descendre dans les cendres du sépulcre! 
Où sont aujourd’hui leurs prédécesseurs qui ont lutté et vécu de manière 
semblable? De beaucoup d’entre eux, on ignore même la manière dont ils ont fini en 
ce monde. Et dans l’éternité, où seront leurs âmes?» (5) 

3) Beaucoup d’âmes seront sauvées: La bienheureuse Jacinthe dit un jour à sa mère, 
d’après le témoignage de cette dernière: «Maman, il ne faut jamais manger de la 
viande le vendredi, ni nous en donner à nous autres…Notre Dame a dit que le péché 
de la chair est celui qui conduit le plus d’âmes en enfer.» Dans son innocence 
enfantine, Jacinthe n’avait pas compris la vraie signification de cette parole de Notre 
Dame, mais ce témoignage est tout à fait plausible et véridique, parce que Jacinthe 
eut, seule, plusieurs apparitions de la Sainte Vierge entre le 13 octobre 1917 et sa 
sainte mort le 20 février 1920, et que, depuis la terrible vision de l’enfer du 13 juillet 
1917, elle cherchait à savoir quel péché pouvait commettre tous ces gens qu’elle 
avait vus en enfer. A ce sujet, voici ce qu’écrit Sœur Lucie dans son troisième 
Mémoire: «Quelquefois on m’a demandé si Notre Dame, à l’une des apparitions, 
nous avait indiqué quelle sorte de péchés offensait davantage Dieu. D’après ce que 
l’on dit, Jacinthe, à Lisbonne, a nommé le péché de la «chair». Comme c’était une 
des questions qu’elle me posait quelquefois, je pense maintenant qu’elle l’a peut-
être aussi posée à Notre Dame, à Lisbonne, et que Celle-ci le lui a indiqué.» (6) Si 
l’on s’en tient à ces données, un monde où beaucoup d’âmes seraient sauvées serait 
un monde qui vivrait majoritairement et officiellement dans le respect des règles de 
la morale et des saintes lois du mariage chrétien. Or, il n’en est rien aujourd’hui, il 
suffit d’ouvrir les yeux pour le constater. Sœur Lucie elle-même, passant en revue 
les commandements de Dieu, dans la troisième partie de son dernier livre, écrit: 
- A propos du 6° commandement: «Tu ne commettras pas l’adultère» (Dt. V, 18). 

En ces temps où la société paraît avoir voulu faire de ce péché une loi, la Sainte  
Ecriture continue à répéter le commandement de Dieu: «Tu ne commettras pas 
l’adultère». C’est la parole de Dieu, et la parole de Dieu ne change pas, comme 
ne change pas sa loi: «Il est plus facile que le ciel et la terre passent, que 
d’enlever un seul trait de la loi» (Lc, XVI, 17). » 

- A propos du 9° commandement: «Tu ne convoiteras pas la femme de ton prochain 
et tu ne désireras pas sa maison,(…) ni rien de ce qui lui appartient» (Dt.V,21). 
Tel est le désordre qui s’étale dans le monde contre ce commandement, que je 
me demande à moi-même: est-ce que cela vaut encore la peine d’en parler? La 
réponse est affirmative: parce que même si le monde entier se précipite dans 
l’abîme, la parole de Dieu reste, répétant: «Tu ne convoiteras pas la femme de ton 
prochain!» (7) 
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Il est donc évident, d’après le témoignage écrit le plus récent de Sœur Lucie elle-même, 
que nous vivons dans un monde d’où les grâces promises par Notre Dame du Rosaire de 
Fatima sont totalement absentes. Cela signifie que l’on n’a pas voulu obéir à ses 
demandes. Alors, chers Croisés, ce n’est pas le moment de baisser les bras; redoublons au 
contraire d’énergie et de générosité pour réciter notre chapelet quotidien et pratiquer les 
premiers samedis du mois, et prions et sacrifions-nous pour obtenir du Pape le véritable 
acte de réparation et de consécration de la Russie au Cœur Immaculé de Marie, encouragés 
en cela par les réponses si claires et si pleines d’espérance de Sœur Lucie: «Lorsqu’en 
1946 John Haffert demanda à Sœur Lucie si la conversion de la Russie suivrait 
certainement la consécration de cette nation, la voyante déclara: "oui, c’est ce que Notre 
Dame a promis. Cela arrivera." De même, quand le Père McGlynn voulut savoir si la 
promesse de la conversion de la Russie était absolue ou conditionnelle, Lucie répondit: " 
«A la fin» (8), dans le texte du Secret, signifie qu’elle est absolue." Et lorsque le Père 
Alonso la questionna sur la parole de Notre Seigneur: "Le Pape consacrera la Russie, 
mais ce sera tard"(9), elle lui indiqua que "la consécration de la Russie et aussi le 
triomphe final du Cœur Immaculé de Marie qui lui fera suite sont absolument certains 
et se réaliseront en dépit de tous les obstacles." (10) 
 

Abbé Fabrice Delestre. 
Notes : 
(1) : Il est bien intéressant, dans ces temps actuels de désorientation où l’on veut changer 

le nombre des mystères du Rosaire, de noter cette mention précise des «15 
mystères du Rosaire» par Notre Dame elle-même à Sœur Lucie, dans son Message 
de Pontevedra le 10 décembre 1925.  

(2) : Il semble y avoir souvent une mauvaise interprétation de cette demande de l’union de 
tous les évêques au Pape dans l’acte de réparation et de consécration de la Russie. 
Sœur Lucie, en transmettant les paroles de Notre Dame à Tuy, le 13 juin 1929, 
insiste sur le fait que le Pape doit utiliser son autorité suprême pour ordonner à 
tous les évêques catholiques de s’unir à lui dans cet acte, et l’on peut donc penser 
que cet acte serait agréé par le Ciel si le Pape faisait un tel acte d’autorité auprès 
des évêques tout en rencontrant l’opposition ou la mauvaise volonté d’une partie 
de l’épiscopat qui ne voudrait pas s’unir à lui dans cet acte. 

(3) : Par exemple, ce n’est que le 13 septembre 1939, alors que la Seconde Guerre 
mondiale prédite par Notre Dame était déjà déclarée, que Mgr da Silva, évêque de 
Leiria, expliqua aux milliers de pèlerins présents à Fatima la dévotion réparatrice 
des 5 premiers samedis du mois. Et il fit connaître plus largement cette dévotion 
par un article de presse publié en octobre 1939, qui contenait, hélas, quelques 
erreurs et approximations. Mais depuis lors et jusqu’à aujourd’hui, jamais plus la 
pratique de la dévotion réparatrice n’a fait l’objet d’un acte officiel d’approbation 
de la part de la hiérarchie, tant au Portugal qu’en dehors! 

(4) : Sur le problème de la démographie russe, voir en particulier une étude d’Alexandre 
Avdeev et Alain Monnier, publiée par l’INED en 1996: «Mouvements de la 
population de la Russie, 1959-1994: Tableaux démographiques», 88 pages. Bien 
des articles de journaux français ont traité ce problème, le dernier en date étant 
paru dans «Le Figaro» du samedi 24 mai 2003: «Une tragédie démographique en 
Russie», par Mme Hélène Carrère d’Encausse, de l’Académie française, l’une des 
spécialistes de la Russie.  
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(5) : Le dernier livre de Sœur Lucie est paru en portugais à Fatima le 13 décembre 2000, 
revêtu de l’Imprimatur de l’évêque de Leiria-Fatima, sous le titre: «Apelos da 
Mensagem de Fatima» («Appels du Message de Fatima»). Il compte 304 pages, 4 
parties et 37 chapitres dans la version portugaise. Il a déjà été traduit et publié en 
plusieurs langues, mais pas encore en français. L’extrait que j’ai traduit se trouve 
au chapitre 8, en page 78 de la version portugaise. 

(6) : «Mémoires de Sœur Lucie», 2° édition française de mai 1991, réimprimée en août 
1997, 250 pages; 3° Mémoire, p: 111-112. Le témoignage de la mère de Jacinthe 
est rapporté par le Père Jean de Marchi dans son beau livre: «Témoignages sur les 
apparitions de Fatima», 7° édition française, année 1994, chapitre XII, p: 251. 

(7) : «Apelos…», op. cité ; pour le 6° commandement, chapitre 29, p: 239; pour le 9° 
commandement, chapitre 32, p: 253. 

(8) : Lucie fait allusion aux dernières paroles de Notre Dame, pleines de solide espérance, 
qui terminent le Secret du 13 juillet 1917: «A la fin, mon Cœur Immaculé triomphera. Le 
Saint Père me consacrera la Russie qui se convertira, et il sera donné au monde un 
certain temps de paix.»  
(9) : Parole de Notre Seigneur à Sœur Lucie à Rianjo, en Galice espagnole, en août 1931. 
(10) : Citation du livre du Frère François de Marie des Anges: «Fatima, joie intime, 
événement mondial», CRC, 2° édition, décembre 1993, 455 pages, p: 435.  
 
 

LE MOT DU PRÉSIDENT 
 

Chers amis, 
 

Comme vous pouvez le remarquer ce numéro du Lien est le centième. Le N° 1 est 
paru en Octobre Novembre 1985. 

A l’occasion de ce 25° anniversaire, nous avons feuilleté pour vous les précédents 
numéros.  

 
Le LIEN  N°1 n’avait que quatre  pages. Dans « la page du Père », le Père 

Reynaud, notre fondateur, donnait le ton : « Le Chapelet, le Rosaire, c’est l’arme suprême 
de la VICTOIRE. Faites en l’axiome de votre vie. Criez-le autour de vous. Vous y 
engagent, d’abord la Sainte Vierge au cours de ses diverses apparitions, puis les Saints et 
les Papes. 
 Que, d’urgence, s’allume partout le FEU de la Foi, de l’Espérance, de la 
Charité. Que le monde soit embrasé au souffle grandissant, irrésistible de nos AVE 
MARIA  de plus en plus nombreux, de plus en plus fervents.  
  

Dans le Lien N° 27, Décembre 1992 (quatre pages), le Père Reynaud nous dit : 
« Etendez et resserrez les Liens avec Notre-Dame ! Car les temps sont mauvais. 

 « La culture catholique n’existe pratiquement plus en France » (Cardinal Poupard : le Figaro : 
8 octobre 1992) 
Voulant associer ses Croisés au « TRIOMPHE DE SON CŒUR IMMACULE »,Notre-
Dame nous en indique les moyens par le Rosaire  
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Vous êtes seul(e), débarquant de fraiche date. Vous ne connaissez personne, ni 
dans votre immeuble, ni dans les immeubles des rues avoisinantes. 

Fixez-vous un moment de tranquillité et de calme. Prenez votre chapelet. Enoncez 
un mystère. PRIEZ LE ROSAIRE AVEC VOTRE ANGE GARDIEN et les Anges 
Gardiens de chacune des personnes habitant dans votre immeuble et dans les immeubles 
des rues avoisinantes. 

Sous peu, les Anges vous feront connaître et approcher telle ou telle personne qui 
vous sollicitera ou que vous solliciterez pour la récitation d’une dizaine de chapelet ou 
d’un Rosaire. Commencez tout petitement dans l’esprit d’humilité et de pauvreté de la 
Crèche. La Sainte Vierge et ses Anges couronneront à l’heure de Dieu, vos initiatives. 
Avec le Rosaire, procurez-vous des médailles miraculeuses. Glissez-en dans votre 
immeuble et ailleurs, pour introniser Notre Dame, Reine de ces lieux » 
 
Le Père Reynaud est décédé le 27 octobre 1997. Dans le du Lien N° 46 en  septembre 
1997, un mois avant sa mort et déjà très fatigué, il aborde le problème de l’Islam dans 
son dernier article « La Croix et le Croissant » 

 
« Depuis la solennelle intervention de Dieu, stigmatisant la chute originelle 

d’Adam et d’Eve, désormais toute l’humanité suivra irrévocablement l’un des deux chefs 
de file, le Christ et sa Mère ou le Prince de ce monde ; toute l’humanité sera classée ou 
dans la Cité du Bien ou dans la Cité du Mal. Plus rude à certains moments, davantage 
fluctuant à d’autres, le combat sera de toutes les époques. 

 
Les Pères Blancs. 

 
Animés de cet enseignement solennel de Dieu et de son Eglise, à la suite de leur 

fondateur le Cardinal Lavigerie, les premiers « Pères Blancs » pénétraient les masses 
musulmanes dans le dessein de les amener au Christ et à Notre-Dame. Le comprennent-ils 
toujours aujourd’hui dans le sens où Charles de Foucault écrivait en 1912 : « Priez pour 
les musulmans de notre empire nord-ouest africain. L’heure présente est grave pour 
leur âme comme pour la France. Depuis quatre-vingt ans qu’Alger est à nous, on s’est 
si peu occupé du salut des âmes des musulmans qu’on peut dire qu’on ne s’en est pas 
occupé… Si la France n’administre pas mieux les indigènes de sa colonie qu’elle ne l’a 
fait, elle la perdra et ce sera un recul de ces peuples vers la barbarie avec perte d’espoir 
de christianisation pour longtemps. » 

 
Rachetés eux aussi par le sang du Christ. 

 
« Dès l’année 570 de l’ère chrétienne, Mohamed et sa puissante tribu des 

«  Zoraïch», son épouse Khadija et toutes gens qu’ils côtoyaient, vivaient au milieu d’une 
population aux mœurs rudes, aux pratiques païennes. Mohamed vers la quarantaine, 
« l’homme sage et honnête », « El Amin », subit l’influence prépondérante des Rabbins 
juifs, d’autant plus farouchement attachés à l’Ancien Testament qu’ils étaient adversaires 
intraitables des disciples du Christ. C’est d’eux qu’il s’inspire pour propager la religion 
d’Allah dont Mohamed est le prophète. Au cours de l’année 622, les « Cavaliers d’Allah » 
avaient ouvert avec l’hégire, « le combat pour Dieu » ou Jihad : Ils s’installaient à 
Médine la ville du prophète puis à La Mecque. La première expansion de l’islam s’est 
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faite très vite. Au début du 8° siècle, les musulmans étaient au bord de l’Indus et 
commençaient l’occupation de l’Espagne. Cent ans après la mort de Mohamed, c’était la 
bataille de Poitiers (732). En Afrique noire, les premières implantations de l’islam étaient 
faites avant l’an mille. 

Lépante est une date historique. Le 7 octobre 1571, la flotte Chrétienne 
remportait sur les Turcs une grande bataille devant Lépante. La bataille avait été gagnée 
1e 1 ° dimanche du mois, jour où les confréries du Rosaire faisaient dans Rome leur 
procession. Pie V voulut remercier la Sainte Vierge en établissant au 7 Octobre la fête de 
Notre Dame du Saint Rosaire. 

 
Myriam au secours. 

 
Depuis ses origines, l’islam réserve un culte à la mère de Jésus, Myriam, Marie ! 

Oh, le Fils et la Mère sont défigurés dans le brouillard islamique, mais la Miséricorde 
Infinie de Dieu n’est-elle pas sur le point de réaliser, de la façon la plus stupéfiante, la 
promesse de la Très Sainte Vierge à Fatima ? 

« A la fin, mon Cœur Immaculé triomphera » 
Alors que les Chrétiens de France se montrent plus que réservés sur «  Fatima », 

les musulmans rêvent d’y installer la religion d’Allah ? C’est peut-être un nouveau 
Lépante qu’Elle prépare, triomphant des chrétiens qui glissent vers l’abîme et des 
musulmans éblouis et fascinés en La découvrant telle qu’Elle est réellement, Miracle de 
l’Unité, tous unis dans la même Foi et régis par la Royauté sociale de Notre Seigneur 
Jésus-Christ. 

 
Nouveau Lépante, Lépante surnaturel. 
 
 En France seul le Rosaire saura réaliser cette merveille ! Par milliers, par 
millions les musulmans qui auraient dû bénéficier les premiers de la mission de Chrétienté 
de la France s’installent en terre momentanément laïque et œcuménique. 
 « La Très Sainte Vierge en ces derniers temps où nous vivons, a donné une 
efficacité nouvelle à la récitation du Rosaire. De telle façon, qu’il n’y a aucun problème, 
si difficile soit-il, temporel ou spirituel, se référant à la personne de chacun de nous, de 
nos familles, des familles du monde ou des communautés religieuse, ou bien à la vie des 
peuples ou des nations. Il n’y a aucun problème, dis-je, si difficile soit-il, que nous ne 
puissions résoudre par la prière du Saint Rosaire ». ( Entretien de Sœur Lucie de Fatima, avec le  
Père Fuentes. 26 décembre 1957) 
Et dans le même entretien Sœur Lucie poursuit : 
 N’attendez pas  que vienne de Rome un appel à la pénitence, de la part du Saint 
Père pour le monde entier ; n’attendez pas non plus qu’il vienne de vos Evêques dans 
leur diocèse, ni non plus des congrégations religieuses. Non ! Notre-Seigneur a déjà 
utilisé bien souvent ces moyens et le monde n’en a pas fait cas. 
 C’est pourquoi maintenant, il faut que chacun de nous commence lui-même sa 
propre réforme spirituelle. Chacun doit sauver non seulement son âme, mais aussi 
toutes les âmes que Dieu a placées sur son chemin ». 
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Après le décès du révérend Père Reynaud, c’est Monsieur l’Abbé Bertrand 
LABOUCHE qui fut désigné pour être l’Aumônier de la Croisade du Rosaire.  Dans le 
Lien N° 63 en Janvier 202, il écrivait : 

 
Le Rosaire... ou l’Islam  

 
“Je crains plus les prières de ce Pape que toutes les troupes de l’Empereur”.  Ces paroles du 

sultan Soliman le Magnifique, prononcées peu de temps avant sa mort en 1566, concernaient Saint 
Pie V; elles étaient prophétiques : en effet le 7 octobre 1571, la flotte chrétienne, soutenue par la 
prière du Pape et des fidèles, infligeait aux musulmans, devant Lépante,  une terrible défaite dont 
l’importance historique fut considérable. 

 L’Amiral Auphan la souligne en ces termes: “Moralement, c’en était fini avec le complexe 
d’infériorité qui paralysait depuis cinquante ans les marins chrétiens en face de l’Islam, et 
inversement les Turcs commençaient à sentir que leurs razzias maritimes vers l’Occident Chrétien 
risquaient de ne pas rester impunies. Pour mesurer vraiment l’importance historique de la victoire 
de Lépante, il faut imaginer ce qu’aurait été une défaite avec, comme conséquence probable, 
l’implantation de l’Islam sur la rive européenne de la Méditerranée occidentale, en Sicile, en Italie 
du sud, ou dans les maquis d’Andalousie...” 

Que sont les moyens humains face à l’Islam ? Une poignée de terroristes, armés de cutters, n’a-
t-elle pas déjoué avec une effroyable efficacité les services de renseignements et la fameuse 
technologie dont les Etats-Unis sont si fiers ? 

A quoi aboutira également une tentative de dialogue face à une telle détermination ? Sans doute 
à de sanglantes désillusions. “Distinguons bons musulmans et fanatique islamistes”, ne cessent de 
nous répéter les médias. C’est oublier que tous les musulmans lisent le même Coran, les mêmes 
Sourates comme “Tuez les infidèles, telle est leur récompense” (Sourate 2, verset 187) et que leurs 
dirigeants ne sont pas précisément des tièdes.  

Dans “Le Paradoxe de Roubaix” publié chez Plon en 1996, Philippe AZYZ, journaliste, 
s’entretient avec Mohamed Sabaoui, 25 ans, d’origine algérienne, né à Roubaix, et donc Français 
(légalement), en troisième année de sociologie à l’Université de Lille. Il cite une réponse de ce 
musulman: “La minorité chrétienne aura le statut de dhimmi.. Ce sera une catégorie à part qui 
pourra racheter ses libertés par un impôt spécial. En outre nous ferons ce qu’il faut pour les 
amener par la persuasion dans notre giron... Actuellement, à l’Université de Lille, nous mettons 
sur pied des brigades de la foi chargées de “convertir” les Roubaisiens récalcitrants, Chrétiens ou 
Juifs, pour les faire rentrer dans notre religion, car c’est Dieu qui le veut ! Ceux qui refuseront, 
malgré nos efforts, de se convertir, seront traités comme il se doit. Nous n’avons pas les 
contraintes de l’obligation chrétienne de porter assistance à la veuve, à l’orphelin, aux faibles et 
handicapés. Nous pouvons et devons au contraire les écraser s’ils constituent un obstacle, surtout 
si ce sont des infidèles”. Cité dans “La voix des Français “ n°37, repris dans “FRANCE DEBOUT” (octobre 
2001). 

 Peut-on penser que depuis 1996, Mohamed Sabaoui et ses semblables se soient convertis au 
Catholicismes et n’aient pas fait d’adeptes?  

 Faut-il espérer en la force de frappe américaine et de ses alliés pour détruire le terrorisme et 
l’intégrisme musulman? Non le terrorisme ne se bat pas sur les champs de bataille et c’est là que 
réside sa lâche efficacité. 

Le seul mot d’ordre vraiment d’actualité, qui ne dispose pas des moyens humains bien sûr est 
celui lancé par le Pape de Lépante “ Récitez le Chapelet, récitez-le sans relâche et faites-le réciter” 
! C’est la prière que redoutait Soliman, c’est cette prière qui doit monter du coeur des chrétiens. 

Soyez fiers chers amis d’adhérer à la Croisade du Rosaire, dont le général en Chef est Celle 
“qui est plus forte qu’une armée rangée en bataille”. La fête de Notre Dame du Rosaire et celle de 
Notre Dame des Victoires ne sont-elles pas une seule et même fête, célébrée par l’Eglise le 7 
octobre? 
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Combattez vaillamment, portez aussi sur vous l’insigne de la Croisade du Rosaire manifestant 
ainsi autour de vous votre confiance inébranlable en la puissance du chapelet, l’arme pacifique de 
Marie. 

Que Notre Dame vous garde. Le Rosaire... ou l’Islam… » 
 
Il n’y a rien à ajouter à tout cela. La grande « Campagne des Rosaires du vendredi 

pour la conversion des musulmans » à laquelle nous vous invitions à vous joindre dans 
notre dernier numéro du Lien (N° 99) trouve un écho favorable chez beaucoup d’entre 
vous, qui nous écrivent pour nous donner leur accord souvent enthousiaste. Nous ne ferons 
pas le décompte des volontaires, mais nous invitons instamment tous les Rosaristes 
(membres d’un Rosaire vivant) à prendre comme intention générale de leur prière à la Très 
Sainte Vierge, le vendredi, « la conversion des musulmans ». Nous invitons tous les 
Croisés à organiser des Rosaire vivants avec leurs proches (15 personnes récitant chacun, 
chaque jour, sa dizaine de chapelet et chacun ainsi relié aux autres par la communion des 
Saints bénéficie de toutes les grâces d’un Rosaire complet). Signalez ces Rosaires vivants 
à votre Correspondant. Que le carême qui commence soit pour chacun une raison 
supplémentaire de faire un effort et de confier cette intention à la Très Sainte Vierge qui 
n’attend que nos prières pour intercéder auprès de son Divin Fils. 

 
R.Duverger 

 
MÉDITATION DES MYSTÈRES DU SAINT ROSAIRE 

 
Textes de SAINTE MARGUERITE-MARIE Alacoque 1647-1690)  

 
4° mystère glorieux :  

L’Assomption de la Très Sainte Vierge Marie 
Fruit du mystère : La grâce d’une bonne mort. 

 
« Soyez donc dans la joie, vous, les Cieux et leurs habitants». Ap. 12,  12 

 
Le jour de sa triomphante Assomption, la Sainte Vierge me fit voir une couronne qu’elle 
s’était faite de toutes ses filles saintes qui s’étaient mises à sa suite, et qu’elle voulait 
paraître avec cet ornement devant la Sainte Trinité…mais parmi toutes ces fleurs (dont on 
l’avait ornée) il n’en resta que cinq qui furent reçues comme épouses de son Fils, me 
faisant voir combien il est important qu’une âme religieuse soit détachée de tout et d’elle-
même, pour faire que sa conversation soit au ciel.               (Ecrits par ordre de la Mère Saumaise) 
Le zèle pour la gloire du Sacré-Cœur de notre divin Sauveur est là, je pense, un des plus 
courts moyens pour obtenir notre sanctification… Mais hélas ! il faut nous faire violence 
pour arriver à la perfection que Dieu demande  de nous, qui n’est pas petite puisqu’il veut 
faire de nous un saint.           (Lettre 72) 
Il prendra bien soin de fournir ce qui est nécessaire à notre sanctification, pourvu que nous 
nous appliquions à le bien recevoir selon ses desseins ; cela suffit.               (Lettre 101) 
Fuyez l’empressement, en tâchant de former votre intérieur et extérieur sur le modèle de 
l’humble douceur de l’amoureux Cœur de Jésus, en faisant chacune de vos actions avec la 
même tranquillité que si vous n’aviez à faire que cela, et avec la même pureté d’amour que 
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si c’était la dernière de votre vie, tachant d’employer chaque moment selon la fin à quoi il 
est destiné.            (Avis particuliers 33) 
Le Sacré-Cœur de Notre-Seigneur Jésus-Christ veut que nous vivions d’amour et de 
privation d’appui […] pensant souvent à ce que nous voudrions avoir fait à l’heure de la 
mort, et le faire à présent que nous en avons le temps.        (Avis particulier 35) 
Vous vous insinuerez de plus en plus dans son amitié divine, afin qu’il vous consomme 
dans ses plus pures flammes et nous reçoive à la mort. Mais ce ne sera qu’après avoir 
combattu toute notre vie.            (Avis particulier 75) 
Je vous adore ô Jésus, Roi puissant, sur votre trône d’amour et de miséricorde… Venez, Ô 
Roi souverain, rompre mes liens … pour établir votre empire dans mon cœur<. Je veux 
régner dans le vôtre par une ardente charité envers mon prochain, n’en parlant qu’avec 
charité, en le supportant, l’excusant… ne souillant jamais ni mon cœur ni ma langue 
d’aucune médisance ni ressentiment… afin que mon roi trouve en moi un empire de paix. 
Amen.          (Prière XIV) 
O Cœur plein de charité, soyez l’asile des âmes qui sont en agonie, et la consolation de 
tous les affligés et nécessiteux. O Cœur d’amour, soyez-moi tout en toutes choses, mais 
surtout à l’heure de la mort soyez le refuge assuré de mon âme  étonnée. A ce moment, 
recevez-là dans le sein de votre miséricorde. Amen !                  (Prière XXV)  
Ah ! qu’ il est doux de mourir après avoir eu une tendre et constante dévotion au Sacré-
Cœur de Jésus-Christ.                         (Lettre 141 
 

C’EST LA TRÈS SAINTE VIERGE QUI INSPIRE NOS GÉNÉREUX 
DONATEURS QUAND NOS CAISSES SONT VIDES. 

VOTRE GÉNÉROSITÉ EST NOTRE SEULE RESSOURCE. 
 

DE TOUT CŒUR, MERCI A NOS DONATEURS 
 

CHÈQUES : à l’ordre de « CROISADE du ROSAIRE  
 

LES INTENTIONS DE PRIÈRE 
 

« Si nous sommes embarrassés pour choisir une intention de prière au début d’un 
chapelet ou d’une dizaine, souvenons-nous que Dieu a façonné le cœur de Marie à son 

image ; il est d’une dimension universelle et personnelle. 
Marie s’occupe de tous comme si elle n’avait à s’occuper que d’un seul. 

Elle supplée à nos oublis, Elle démêle nos intentions mal définies. 
« Prier aux intentions de Marie, en réparation des péchés par lesquels Dieu est 

offensé et en supplication pour la conversion des pécheurs » 
(Révérend Père Jean Reynaud, fondateur de la Croisade du Rosaire) 

 
Honoraires des messes, une messe :16 €, neuvaine : 60€, trentain : 160 € 

 
INTENTIONS GÉNÉRALES DE PRIÈRE 

 
Tous les vendredis : LA CONVERSION DES MUSULMANS 
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Avril 2011 
Les chrétiens d’Orient persécutés et martyrisés 

 
Mai 2011 

En réparation des blasphèmes et outrages contre la très Sainte Vierge 
 

Juin 2011 
Toutes les âmes consacrées 

 
Juillet 2011 : L’établissement dans le monde de la dévotion au Cœur Immaculé 
de Marie par la consécration de la Russie 

 
POUR REMERCIER LA TRÈS SAINTE VIERGE DES GRÂCES RECUES  

 
DEO GRATIAS 

 
 Pour remercier la Sainte Vierge d’une heureuse naissance. 
 Pour remercier la Sainte Vierge de la prise d’habit d’un petit-fils chez les 

Bénédictins. 
 

POUR LES CROISÉS DÉCEDÉS 
 

 Madame Marie Thérèse BOTTIER,  48 240  AVRILLE. 
 Monsieur Ambroise CLOT,  26 190 SAINT LAURENT en ROYANS. 
 Monsieur Alexis DIGUET, 35 550 SIXT sur AFF. 
 Madame Marie COLLEAUX, 35 550 SIXT sur AFF. 
 Monsieur Joseph CHEVAL, 35 550 SIXT sur AFF. 
 Monsieur Yves ROCHER, 35 550 SIXT sur AFF. 
 Madame M. T. BILLOT, 44 000 NANTES. 
 Monsieur Alain CHEVALLIER 75 013 PARIS. 
 Madame Marie MARTEAU, 86 120 LES TROIS MOUTIERS. 
 Monsieur Régis de VILLEMAGNE, ancien et fidèle Correspondant de 

la Croisade du Rosaire à VANNES,  56 000. 
 

Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour  demander à la Très 
Sainte Vierge son secours dans les épreuves. 

O Marie conçue sans péchés, priez pour nous qui avons recours à Vous. 
 

INTENTIONS PARTICULIÈRES des CROISÉS 
 Pour un couple de Croisés qui demande pour eux-mêmes des grâces de montée 

spirituelle et d’une bonne mort à l’heure choisie par Dieu ; pour chacun de leurs 
55 enfants, petits-enfants et arrières petits-enfants, des grâces de conversion, 
retour à la Foi, et de grands efforts d’éducation chrétienne de certains ménages ; 
pour le retour à la foi d’un fils, sa famille, 3 baptêmes ainsi qu’un mariage avec la 
mère  de ses enfants. 



 12 

Pour le redressement spirituel de la France  afin qu’elle résiste à l’Islam qui s’y 
développe si vite. 

 Pour une grand-mère atteinte de la maladie d’Alzheimer et sa fille qui s’en 
occupe, malade elle-même. 

 Pour un homme jeune, afin qu’il retrouve la Foi et que la Très Sainte vierge 
Marie l’aide à démêler une vie très perturbée. 

 Pour une jeune-fille gravement malade à la suite d’une vaccination. 
 Pour une jeune mère de famille très épuisée qui ne peut plus remplir ses devoirs 

d’état. 
 Pour la naissance d’une petite fille dont la maman n’est plus très jeune. 
 Pour le quotidien d’un foyer qui a gravement à souffrir d’un voisin très menaçant, 

très bruyant et dépravé. 
 De la part d’une correspondante pour la guérison physique de ses quatre tantes, 

leur conversion, la grâce d’une bonne mort, et leurs funérailles selon le rite de 
Saint Pie V 

 Pour une famille en détresse et découragée dans son devoir d’état, afin qu’elle 
trouve la force dans son et les moyens de l’accomplir correctement. 

 De la part de Rosaristes pour obtenir l’aide de la Sainte Vierge dans des 
démarches immobilières et financières. 

 Pour une Croisée dépressive et souffrant de troubles psychologiques et de pertes 
de mémoire afin qu’elle puisse remplir son devoir d’état et soit plus apaisée. 

 Pour le père d’une Croisée, non converti, très malade, condamné et dont les jours 
ou les semaines sont comptées. Puisse-t-il être ouvrier de la dernière heure et 
recevoir la grâce d’une bonne mort. 

 Pour la famille d’une Croisée et sa conversion. 
 Pour que le Christianisme suscite de nombreuses conversions dans notre monde 

déserté par la culture et envahi par l’Islam. 
 Pour le repos de l’âme de mon mari décédé le 12 juillet dernier. 
 Pour tous les membres de la famille d’une Croisée et spécialement la conversion 

de deux de ses enfants. 
 Pour une Croisée, accusée par lé police et ses voisins d’un forfait qu’elle n’a pas 

commis. 
 Pour le foyer de ma fille qui est loin de vivre en harmonie avec son mari : 

beaucoup de disputes. 
  Pour mes petits enfants, afin qu’ils réussissent leurs examens et que le Bon Dieu 

mette sur leur chemin, celui ou celle avec qui ils formeront un foyer chrétien. 
    Pour l’épouse d’un Croisé atteinte d la maladie d’Alzheimer. 
 Pour la conversion de mes enfants et petits enfants. 
 Pour la souffrance d’une Croisée âgée de 95 ans, dont la petite fille a épousé un 

musulman, pour sa famille ainsi que pour le petit Louis (4 ans) qui est autiste. 
 Pour le mari d’une Croisée pour que sa maladie de Parkinson se stabilise et qu’il 

puisse retrouver un peu d’activité. 
 Pour la conversion d’un musulman atteint d’un cancer du poumon d’un mauvais 

pronostic ainsi que celle de sa femme et de ses trois enfants. 
 Pour la guérison d’un couple éprouvé. 
 Pour l’œuvre de la Croisade du Rosaire. 
 Pour les âmes du Purgatoire les plus abandonnées. 
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 Pour les prêtres de Fraternité Saint Pie X 
 Pour des intentions particulières. 
 Pour la sainteté des prêtres et la conversion des pécheurs. 
 Pour que le Bon Dieu, par l’intercession de Notre-Dame toute puissante auprès de 

Lui  permette la vente de mon entreprise. 
 Pour nos deux mamans dont la santé est délicate. 
 Pour la conversion de plusieurs membres de ma famille. 
 Pour la réconciliation du frère et de la sœur avec mon mari et pour leur 

conversion. 
 

Aux trois enfants à Fatima en 1917, puis à Lucie seule, à Pontevedra en 1925, la Très 
Sainte Vierge a demandé de prier en acte de réparation pour les péchés qui offensent 
Dieu et en supplication pour la conversion des pécheurs. Demandons aux 
bienheureux Jacinthe et François de nous aider à répondre avec générosité aux 
demandes de la Très Sainte Vierge par : 
 
- La récitation quotidienne du chapelet. 
- La dévotion à son Cœur Immaculé par la confession, la communion, la récitation du 
chapelet et la méditation des mystères du Rosaire pendant quinze minutes, en esprit de 
réparation, le premier samedi du mois, 5 mois consécutifs. 
- La consécration de la Russie à son Cœur Immaculé, par le Pape et les évêques unis. 
- La pratique de la pénitence par le devoir d’état bien accompli. 
-La prière pour la conversion des pécheurs. 
 

Talon réponse à retourner à : 
« CROISADE DU ROSAIRE », 79, rue Rémy DUMONCEL 

77 210 AVON 
Nous tenons à votre disposition des chapelets de bonne qualité (fil nylon et bouleau). 
Bénits, ils ne sont pas vendus. Pour ceux qui voudraient aider la Croisade du Rosaire dans 
les frais engagés, voici un ordre de grandeur : Petits 3 €, moyens 4,5 €, gros 6 €. 
 
M. Mme. Mlle……………………………………………………………… 
Adresse actuelle:…………………………………………………………………………..… 
o J’adhère à la CROISADE DU ROSAIRE et m’engage à méditer chaque jour au 

moins une dizaine de chapelet. 
o Je renouvelle mon engagement à la Croisade du Rosaire 
o Je m’engage à méditer chaque jour un chapelet entier. 
o Je désire recevoir des renseignements complémentaires sur cette association. 
o Je fais un don de  ………€ (Chèque à l’ordre de « CROISADE DU ROSAIRE ») 
o Commande de tracts dépliants pour la récitation du chapelet ou la pratique des 

cinq premiers samedis du mois : nombre……. (gratuits) 
o Commande. …chapelet(s), taille (gros, moyens, petits)………… 
o Documents…………………………………………………. 

 
Venant de changer d’adresse, je vous rappelle l’ancienne 

 
Le………………………..      Signature 
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Chèques à l’ordre de « CROISADE du ROSAIRE » 

 
 

Notre Dame du Bon Conseil (suite) 
 

Le bon peuple de Genazzano qui avait vu la Sainte Image d’en haut crut qu’elle venait du 
Paradis. Quoiqu’elle ne vint pas directement du Ciel, la manière dont elle se posa était aussi 
miraculeuse que si elle en fut venue. 

Détaillons cette image : c’est une fresque peinte - si jamais main humaine l’a peinte - 
quand et dans quel pays ? Cette fresque vint se placer dans l’église de Genazzano, le long d’un mur 
en construction, sans avoir jamais été attachée par la main de l’homme. Le seul support est une 
mince couche de ciment commun et l’image s’est merveilleusement et parfaitement conservée 
depuis plus de cinq siècles. 

La fresque consiste en une représentation de la jeune Vierge Mère, tenant dans ses bras 
l’Enfant Jésus. Un de ses petits bras entoure le cou de Sa Mère et Ses doigts apparaissent de l’autre 
coté. L’autre petite main est placée sur le bord brodé de la modeste robe de couleur verte, l’Enfant 
est habillé en rouge et l’un et l’autre sont couverts d’un manteau bleu. Le plus étonnant de cette 
image est le changement miraculeux qui semble s’opérer, quant à la couleur et à l’aspect dans les 
traits du visage de Notre Dame, tantôt joyeux, tantôt triste, tantôt illuminé de teintes rosées. Au 
dessus des diadèmes placés sur la tête de la Vierge et du saint Enfant se trouvent des raies de 
différentes couleurs qui représentent une partie d’arc-en-ciel.  

Les pèlerins affluaient à Genazzano pour être témoins du prodige et demander des faveurs 
à Marie. Deux étrangers ne pouvaient quitter cette image. Ils étaient tous deux de Scutari en 
Albanie, l’un s’appelait Georgio et l’autre Sclavis. Ils donnèrent l’histoire de la Sainte Image : Trois 
mois auparavant, en janvier 1467, dirent-ils, le dernier grand monarque d’Albanie mourut et les 
Turcs avançaient et occupaient toutes les forteresses. Scutari avait été la dernière prise. Tous ceux 
qui désiraient conserver leur foi et leur liberté émigrèrent dans les pays chrétiens voisins. Eux 
avaient la garde d’une petite église, au pied de la forteresse de Scutari, dédiée à la mère de Dieu.  

Deux siècles auparavant une image de Notre Dame fut apportée miraculeusement à la 
petite église de l’Annonciation et était supposée venir de l’Orient. Puis la dévotion languissait envers 
Notre Dame, les moeurs s’affaissaient, quand l’invasion turque arriva, punition visible du ciel. 
Plusieurs restèrent fidèles, surtout le grand roi Georgio Castriota ou Scanderbeg. Il aimait le 
sanctuaire de Marie. Marie en retour lui donna un pouvoir invincible qui sauva l’Albanie mais aussi 
la Chrétienté durant son règne. Lorsqu’il mourut, Elle parut n’avoir plus rien à aimer dans ce pays : 
Elle l’abandonna. 

Georgio et Sclavis projetaient de quitter leur pays, ils allèrent au cher sanctuaire pour 
demander à Marie lumière et direction. Ils souffraient d’abandonner leur pays et amis mais surtout 
leur bien-aimée Madone, la Sainte Image qu’ils vénéraient depuis leur enfance. Ils eurent un songe. 
Marie  leur dit de préparer toutes les choses nécessaires pour leur voyage et de fuir ce malheureux 
pays dont les turcs allaient s’emparer et de se rendre dans une autre contrée pour y répandre ses 
grâces ;  Elle leur ordonna de La suivre dans son Image. 

Au matin, prêts à quitter l’Albanie, ils entrèrent dans le sanctuaire, s’agenouillant une 
dernière fois devant l’Image bien-aimée. Soudain, Celle-ci commence à se détacher du mur. Elle 
s’arrêta au milieu de l’air et un nuage blanc l’enveloppa, franchit la porte de l’Eglise, alla vers la 
mer, passa sur les eaux et nos deux pèlerins confiants en la protection de Marie marchèrent sur les 
flots.  La nuit le nuage blanc s’illuminait et le jour les préservait de la chaleur.  Ils arrivèrent dans la 
campagne du Latium et virent les tours de Rome. Le nuage avança jusqu’aux portes de la ville et 
disparut comme l’étoile de Béthléem. Ils cherchèrent dans les églises de Rome, mais personne ne put 
les renseigner. 
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Bientôt arriva à Rome la nouvelle de l’apparition d’une Image de Marie reposant sur un 
mur d’une église de Genazzano.  Les deux Albanais comme fous partirent à Genazzano et 
retrouvèrent là l’Image bien-aimée. Déterminés à ne plus la quitter, ils se fixèrent à Genazzano. 
Beaucoup de réfugiés albanais venaient en foule dans le Latium, la Vénitie et la Calabre, ils fuyaient 
les Turcs qui faisaient une guerre terrible aux Chrétiens ; la Chrétienté pleurait la mort de Georgio 
Castriota ou Scanderbeg. 

Scanderbeg était le plus jeune fils du roi Jean Castriota qui fut contraint par la mauvaise 
fortune de donner son enfant comme otage à Ammurath II, conquérant musulman, en 1423. Georgio 
porta avec lui l’amour de la douce madone de Scutari pendant son long exil. Ammurath II, 
connaissant la royale origine de son captif, le fit élever comme son fils, mais il fit une erreur en 
plaçant Scanderbeg à la tête d’une armée destinée à combattre les chrétiens, où celui-ci trouva 300 
Albanais fermes dans la foi et dévoués à la madone de Scutari. Aussi il ne porta aucun coup à ses 
adversaires chrétiens et lui et les siens changeant de coté se trouvèrent libres sur les montagnes de 
l’Albanie. Ammurath II, plein de rage, envoya 4000 hommes contre Scanderbeg qui les défit, puis 
deux autres armées turques, qui eurent le même sort. Furieux, Ammurath II marcha avec toutes ses 
armées contre Scanderbeg  à Croja. Mais le héros chrétien était là, fort de sa confiance en Marie. Les 
têtes de musulmans tombaient comme des flocons de neige, partout où son épée brillante comme 
l’éclair passait. Ammurath II, battu, eut à peine le temps d’arriver à Andrinople, sa capitale, où il 
succomba. 

Les foules affluèrent au sanctuaire de Notre Dame à Scutari ; Scanderbeg reçut les 
bénédictions du Pape Nicolas V. En janvier 1467, Scanderbeg est mourant dans la ville de Lissa. Il 
était recueilli et calme quoiqu’éloigné de sa Sainte Image. Au moment où ses yeux se fermaient, un 
cri d’effroi retentit dans les rues de Lissa :  « Les Turcs ! Les Turcs arrivent ». Ils avaient appris que 
Scanderbeg était mourant et voulaient remporter une victoire. Mais Marie était là, Scanderbeg reprit 
vie, ses yeux s’ouvrirent, ses joues se ranimèrent, sa tête se releva, il chercha son épée, ordonna à ses 
vétérans de se préparer. Le combat fut sanglant, les Turcs s’enfuirent pour la dernière fois de 
l’Albanie. 

Lorsque Scanderbeg sut que tout danger était passé, il sourit de nouveau et élevant les 
yeux comme s’il eut vu la Vierge Marie ouvrit ses bras. La Chrétienté était en deuil. 

Saint Pie V, très dévoué à Notre Dame du Bon Conseil, qui autrefois avait par la main de 
Scanderbeg arrêté la fureur des musulmans, choisit pour commander sa flotte dans l’expédition de 
Lépante, (7 Octobre 1571) Marc Antoine Colonna, Seigneur de Genazzano. Des drapeaux ennemis 
et des morceaux de vaisseaux ornèrent longtemps le sanctuaire. Innocent XI fit couronner de 
diadèmes et de pierres précieuses l’Image de Genazzano, voulant obtenir aide et protection de la 
Bienheureuse Vierge contre les musulmans qui menaçaient l’Eglise et l’Europe. Les Turcs, sous 
les murs de Vienne furent défaits sur terre comme ils l’avaient été sur mer à Lépante. 

Les Papes Benoît XII, Clément XII et Clément XIV enrichirent le sanctuaire de nombreux 
privilèges. Il était réservé au grand Pontife Benoît XIV d’établir partout la dévotion envers Notre 
Dame du Bon Conseil. Il donna par son Bref  du 2 juillet 1753 son approbation à une association de 
prières la « Pieuse Union ». 

Pie IX célébra sa première messe devant un autel dédié à Notre Dame du Bon Conseil à 
Rome. Il aimait avoir sa belle Image toujours près de lui. En la fête de l’Assomption en 1864, il vint, 
accompagné de toute la pompe d’un Pontife, au sanctuaire de Genazzano. Il fit également placer une 
copie de la Sainte Image dans la Chapelle Pauline où Léon XIII venait souvent prier. 

Dès le commencement de la dévotion, beaucoup de copies furent faites. Les plus célèbres 
et les plus miraculeuses sont celles de Modène, de Gêne, de Prague, de Madrid où la Sainte Vierge 
parla à Saint Louis de Gonzague qui allait y prier. Les faveurs de Notre Dame ne sont pas 
réservées à ceux qui vont en pèlerinage à l’Image d’origine, mais à tous ceux qui dans quelque 
oratoire ou dans leur chambre lui témoignent quelque dévotion. 

En 1836 un Augustin espagnol se sentit inspiré de transmettre une dévotion si précieuse 
aux pays d’Amérique du Sud, il fonda une ville qu’il appela Genazzano, avec un sanctuaire et une 
image de Notre Dame du Bon Conseil. 
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Le Père Bellanger (1861-1902) « l’Apôtre du Rosaire » et de la « Sainte Image » de Notre 
Dame du Bon Conseil a brillé par sa dévotion à Marie. Aumônier militaire à Arras, il fit comprendre 
et aimer la Sainte Vierge à ses soldats. Dans sa chapelle la première place fut attribuée à l’Image de 
Marie vénérée sous le titre de Notre Dame du Bon Conseil. Cette Madone lui plut dès qu’il la 
connut, il lui donna une place d’honneur, Elle se trouvait dans sa chambre, sur sa table de travail et 
le soir près de son lit. Les soldats La priaient avec une confiance absolue et à leur départ ils 
emportaient une petite reproduction dans leur famille. 

Continuons à honorer la Sainte Vierge sous le titre de Notre Dame du Bon Conseil ; sous 
ce titre elle répond à un besoin particulier qui est le manque de Bon Conseil dans le monde. A Elle 
seule est réservé le pouvoir d’écraser toutes les hérésies dans toutes les époques. Jamais il n’a été 
plus urgent de solliciter ce grand Pouvoir et de Lui demander de détourner le torrent d’erreurs et de 
malice qui cherche à arracher la Foi en Notre Seigneur Jésus-Christ de l’esprit et du cœur des 
hommes. 

Répandons cette dévotion à Notre Dame du Bon Conseil au moyen de sa belle image. Si 
Elle est venue jusqu'à nous c’est que nous en avons besoin. La récompense en sera 
l’accomplissement de cette belle promesse que nous trouvons dans le Livre de la Sagesse « Ceux qui 
me mettent en lumière auront la Vie Eternelle». 

 

 
 

Prière à Notre Dame du Bon Conseil 
 

O très glorieuse Vierge Marie, choisie par le Conseil Eternel pour 
être la Mère du Verbe Incarné, Trésorière des grâces divines et Avocate 
des pécheurs ; moi, le plus indigne de vos serviteurs, je recours à Vous, 
afin que Vous daigniez être mon guide et mon conseil dans cette vallée de 
larmes. Obtenez-moi, par le précieux sang de votre divin Fils, le pardon 
de mes péchés, le salut de mon âme, et les moyens nécessaires pour 
l’acquérir. Obtenez à la Sainte Eglise le triomphe sur ses ennemis et la 
propagation du règne de Jésus-Christ sur toute la terre. Ainsi soit-il. 
 
100 jours d’indulgence.        Livre : Notre Dame du Bon Conseil  
(Léon XIII, 23 novembre 1880)        A commander à :  
                                                                                    La Blanche Colombe B.P. 117    
                                                                                    85 601  MONTAIGU CEDEX 
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